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Cotisations, dons et legs

L’Association CHAMPIONNET, reconnue d’utilité publique, est habilitée à rece-
voir les dons et legs. Comme les cotisations, ils ouvrent droit à une réduction
d’impôt sur le revenu, égale à 66% de leur montant dans la limite de 20% du
revenu imposable et de 5 0/00 du chiffre d’affaires TTC des entreprises.

(Loi n° 2003 - 709 du 01 08 2003)
Un reçu à joindre à votre déclaration de revenus vous sera remis dès
réception de votre envoi.
Montant de la cotisation 2012 : 45 euros
(dont 35 euros déductibles)

Nous avons appris avec peine les décès de :
• Gérard Toutain nous a quittés vers la mi-avril. Il est parti comme il avait
décidé de vivre depuis plusieurs années. Sans rien dire. En fait, Gérard était
très disert dès qu’il s’agissait de parler de Championnet, des années de sa jeu-
nesse dans les cercles. Il aimait participer aux repas de l’Amicale dont il des-
sinait les menus, troussant à l’occasion quelques vers inspirés par la circons-
tance. Par contre, il devenait muet dès qu’on s’inquiétait de son sort personnel.
Sa santé et ses conditions de vie nous posaient problème. Gérard refusa tou-
jours d’être aidé. Il s’est retiré chez lui et c’est là qu’il fut trouvé. Nous n’avons
pas été directement informés et son décès ne fut connu qu’après son enter-
rement. Dès qu’elle reçut la nouvelle, Michèle Pelon fit dire une messe à l’in-
tention de Gérard, en l’église Sainte Geneviève. Nous la remercions vivement
et je sais que le souvenir de Gérard restera un moment gravé dans nos salles
tant il y était devenu un personnage.

BB

• Simone Soilen, le 24 avril 2012, épouse de notre ami Pierre, footballeur
des années 50-60, sous le maillot de Championnet-Sports. Ses amis savent
combien cette famille unie a souffert depuis plusieurs années. Nous savons
le courage de tous et nous avons une pensée respectueuse, amicale et frater-
nelle envers Pierre et ses enfants.

• Claude Lambert, le 23 février 2012 à Douarnenez. Les anciens du Ker se
souviennent de cet ancien retiré en Bretagne, qui venait chaque été saluer ses
copains dans la maison Championnet. À 84 ans, il a rejoint bon nombre de
ses aînés. Il manque déjà aux habitués du Ker. Nous pensons très amicalement
à son épouse Marie-Thérèse.

• Rose Pelon, le 15 mars 2012 à Montpellier, épouse de Jean-Claude Pelon,
le plus jeune des frères Pelon, basketteurs à Championnet-Sports avec Pierre
et Robert. Rose était la belle-sœur de Michèle, dévouée bénévole auprès de
Championnet-Sports.
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Louis, qui nous a récemment quittés, arrive
à cinq ans à Championnet. Il y découvre, en
plus du catéchisme, l’univers « des Œuvres

de Championnet » qui marqueront durable-
ment, profondément sa vie et sa relation aux
autres. Quand en décembre 1931, l’Association
Championnet est reconnue d’utilité publique
«en vue de promouvoir la formation d’hommes
d’action capables d’avoir de l’influence sur leur
milieu», le petit Louis trouve là le cadre de son
épanouissement. L’Abbé Bernard sera l’une des
personnalités phare de sa vie «Cet homme pos-
sédait une très grande ouverture d’esprit. Bien
qu’issu d’un milieu modeste, il fréquentait les
milieux politiques, les élus du quartier et les riches industriels,

susceptibles de l’aider dans la concrétisation de
ses différents projets…» Le patronage est pour
Louis une seconde famille ; il y passe plus de
temps que chez lui,… déjà.
Pendant les années de guerre, Louis est mobilisé
en juin 40, l’armistice l’envoie dans le sud de la
France où il se voit confier la tâche de ravitailler
des réfugiés.
Revenu à Paris, il sera embauché à Championnet
pour réorganiser les différentes comptabilités de
l’Association. Il participera à la mise en place
des premières Conventions collectives dans les
Préventoriums.
Le 12 janvier 1943, Louis épouse Denise, sœur
de l’un de ses amis, Jacques Girard, qui devien-
dra un grand résistant au sein du Groupe

Championnet.
À la Libération, Louis est nommé administrateur des Forces
Unies de la Jeunesse patriotique, vaste fédération composée de
nombreux mouvements de la jeunesse résistante. Louis est un
homme de confiance, de précision, un rassembleur. Tous ces
talents il les a forgés à Championnet.
Il crée avec un ami, une agence de publicité spécialisée dans la
publicité industrielle et les organismes d’enseignement par cor-
respondance. C’est un nouveau métier, un challenge.
Il poursuit ses actions à Championnet, aux côtés de l’abbé Ray-
mond Borme, puis de l’Abbé Henri Valois dernier prêtre Direc-
teur, qui doit décider du sort des Prévents. Il faut les fermer et

Le Carnet

S o m m a i r e

Suite page 4

Louis Pierson
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Je ne bouderai pas mon plaisir en vous disant que j'ai
passé un excellent 30 mars 2012 en Bretagne!
Vous l'aurez compris, si vous suivez les infos de
l'Entre-Nous, je veux vous parler du grand rendez-
vous que nous avait fixé l'APAC 29 (Atelier protégé
de l'Association Championnet. Finistère), à Lothey,
tout près de Quimper,
Ce vendredi-là, Gwénaèl TANGUY et son équipe,
ouvraient les portes de leurs nouvelles installations :
une scierie flambant neuve, en parfait ordre de
marche, s'étirant sur 1600 m², où se répartissait, cha-
cun à son poste, les oreilles à l'abri d’un casque style
stéréo, l'ensemble des employés réalisant les gestes
nécessaires pour qu'une bille de bois de 300 kg se
retrouve déshabillée, transformée, ajustée, empilée,
en tas de planches qui partiront bientôt alimenter
l'équipe de fabrication de palettes, en attendant
d'autres débouchés en négociation.

Tous ceux qui avaient répondu à l'invitation et qui,
à divers titres, avaient participé à la réalisation de ce
bel outil, avaient un sourire de satisfaction. Les Amis
de Championnet, les représentants de l'Association
VIVRE, les élus en responsabilités (Conseiller régio-
nal, Président et Vice-présidente du Conseil général,
Maire de Lothey et de la Communauté de Commune
de la Région de Pleyben), les banquiers, les fournis-
seurs, les clients, tous ont souhaité pleine réussite à
l'équipe de l'APAC.
Créer plus d'une dizaine d'emplois, dont la majorité
dans le secteur du handicap, dans ces temps de crise
généralisée, c'est plus qu'un challenge réussi, c'est
une performance accomplie, c'est une réalité de
l'APAC, c'est la marque d'une étonnante vitalité de
Championnet. « Que les hommes sont beaux
quand ils portent si haut les valeurs de notre
maison!»

L'abbé Julien Bernard, qui repose à quelques enca-
blures de là, sur la plage de Trez Malaouen, à côté de
son Ker (Kerlaz) devait à cet instant partager notre
joie et notre espérance.

Dans le même temps, comme pour ne pas nous faire
oublier la réalité, le dossier de Megève (transfert
d'une partie des activités de Saint-André vers Sal-
lanches) connaissait quelques difficultés. Il nous faut
rester très vigilants, attentifs, et poursuivre des
négociations.

En quelques lignes, voici que se résume toute la rai-
son d'être de Championnet.
• Entreprendre.
• Entreprendre pour d'Autres,

notamment plus faibles.
• Travailler avec les Hommes.
• Faire confiance.
• Apprécier et nourrir les rencontres.
• Rester fidèle aux valeurs humaines de

Championnet. 
• Savoir d'où nous venons et où nous

voulons aller.
• Gagner ensemble et recommencer

demain.

Et enfin, et ce n'est pas le moindre aspect de notre
action : Prendre du plaisir qui récompense des
moments de doutes et de difficultés. La réussite de
ce projet doit profiter à toutes les équipes en poste
dans les établissements de Championnet y compris
les équipes de Championnet-Sports. D'ailleurs tous
les établissements qui le pouvaient avaient délégué
des représentants. Une fête de famille.

SINT UNUM

Le mot du Président

Michel CHAUVIN

Une fois encore...

championnet
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décider de la continuité ou non des actions de Championnet dans
le secteur médico-social en Bretagne et en Haute-Savoie.
Il faut épauler, et le terme est modeste vu l'investissement per-
sonnel nécessaire, l'abbé Henri Valois auquel, à la même
époque, l'archevêché demande le retrait du clergé des œuvres
telles que celle de Championnet.
Louis fait un travail acharné au cours de son long compagnon-
nage avec Championnet. Il est responsable de l’Entre-Nous. Prési-
dent de l’Amicale. Vice-Président de l’Association Championnet. Il
devint le premier directeur laïc de fait de Championnet. Il installe
le premier Institut Médico Éducatif (IME), celui de Megève, dont la
direction est confiée à Guy Aurand, un autre grand serviteur de
Championnet.
Pendant plusieurs dizaines d'années, Louis est un animateur, un
éducateur, un gestionnaire, un administrateur consciencieux et
toujours présent.
En 1961 il crée, à la demande d’un groupe de sœurs de Saint Vin-
cent de Paul, un service d’Aide à Domicile. Ce sera l’ESAD qu’il
présidera de longues années. Dans et hors Championnet, Louis
répond présent.

Depuis qu'il avait pris un peu de recul, il faut bien un jour trans-
mettre le flambeau de l'action, Louis était resté un Conseil avisé
et disponible. Personnellement, lorsque je le rencontrais chez lui,
ou lorsqu'il venait à Championnet, répondant à une invitation de
notre Amicale, il avait toujours du temps pour le dialogue. Comme
on se connaissait bien nos échanges pouvaient être francs, rudes
parfois, mais toujours utiles.
Si Championnet qui est bâti sur pierre, comme le dit le refrain que
Louis a du chanté au Ker ou à la Clarté, est toujours debout, c'est
que son action, sa contribution, sa pierre en quelque sorte, était
de très bonne qualité et qu'elle a trouvé sa juste place auprès
d’autres déposées par nos aînés.
Louis Pierson semblait infatigable dès lors qu’il se battait pour les
causes qu’il défendait.
Merci à son épouse, ses enfants et ses proches qui ont accepté
tout ce temps qu’il a donné et dont ils furent privés, Ils connais-
saient Championnet et ils savaient le rôle que Louis y tenait.

Michel Chauvin
(Je remercie la famille de Louis et notamment Jean Pierre Kerharo, qui m’ont

donné bien des précisions me permettant de rédiger cet hommage)

Marcel, qui nous a
quittés récemment
était un « Grand». Il

n'aurait pas voulu que j'utilise
ce terme à son encontre mais
tous ceux qui l'ont connu
pourront en témoigner. Ce
qualificatif n'est pas usurpé.
Car enfin, quelle vie, que la
sienne!
Au demeurant, très ordinaire,
surtout au début. Né à Paris
VIème, il rejoint très vite avec
parents et frères le XVIIIème et
fera son entrée à Champion-
net comme tous les gamins
du quartier.
Il s'investit dans les activités proposées par Championnet et le
Patro qui confortent sa vie de jeune, son adolescence, puis son
entrée dans le monde du travail. Autrement dit, très tôt Marcel
s'investit dans le social, dans le syndical. Le sport est aussi prati-
qué régulièrement sous les couleurs de Championnet-Sports. Ce
garçon solide, entreprenant, réfléchi, se fait vite repérer par les
prêtres directeurs en responsabilité de Championnet.
En 1943, il prendra le temps de se marier avec Odette Godenaire
devenant ainsi le beau-frère de Fernand Godenaire autre sportif
émérite de Championnet, copain de René Bouvier et d'Émile
Amiot.
Tandis que ces derniers forment une équipe d'acrobates, issus de
la gym de Championnet, qui aura un succès certain sur de belles

scènes, comme le cirque Médrano de Paris, Marcel, lui, est appelé
par le Père Borme, grand détecteur de « leaders».
Marcel, qui venait de quitter son emploi pour ne pas participer à
la confection de pièces devant servir à l'industrie allemande, est
alors invité à entrer dans la Résistance, dans le « réseau Cham-
pionnet » comme certains le nommeront pour en souligner l'im-
portance et l'efficacité.
Chaque matin, Marcel quitte son domicile, « comme pour se
rendre naturellement à son travail ». Sur l'épaule, sa musette
d'ouvrier avec le déjeuner préparé par sa jeune épouse. Épouse
qui ne sait pas que son mari a changé d'emploi. Les tampons
«officiels» dont la résistance à besoin et que Marcel confectionne
à merveille sont cachés dans leur appartement. Odette les décou-
vrira par hasard et comprendra très vite ce qui se joue sous son
toit. Marcel, comme d'autres de Championnet, prendra d'énormes
risques ; jusqu'au jour où… sur dénonciation, le réseau devra se
détruire et les membres se mettre à l'abri. Tous n'y parviendront
pas. Marcel et Odette quittent le quartier pour quelques temps et
se cachent en Normandie. La famille s'agrandit, Françoise pointe

TÉMOIGNAGES
Louis Pierson (suite)

Marcel Malvezin



le bout de son nez. Après la victoire et l'armistice, retour dans le
XVIIIème. Annick, puis Christian, viendront compléter la famille.
Tout le monde vient à Championnet. Marcel a changé d'emploi. Il
est devenu Maître de Gymnastique, ce qui lui permet d'enseigner
dans les écoles privées, les collèges, les lycées. Il enseignera aussi
à Championnet, prenant en main les « pupilles» lorsque Monsieur
Georges (Georges Brua) prendra sa retraite. On le verra ensuite
auprès des Gyms adultes. Au côté de l'Abbé Henri Valois, il assure

l'accueil des jeunes, participe aux réunions de formation « club
des Lions », proposées pour les aider à devenir des garçons res-
ponsables. Les jeudis et dimanches le trouvent sur la cour du Patro
où 200 gamins ne demandent qu'à se défouler en attendant la
séance de cinéma (noir et blanc, bougeant et sonore).
Toute la famille se retrouvait l'été, dans les locaux de La Clarté, en
Bretagne, colonie de vacances d'une centaine de garçons de 8 à
15 ans. Moniteur-chef puis Directeur, Marcel n'avait pas son pareil
pour dynamiser, organiser, entraîner, voire même élever la voix
qu'il avait forte, pour corriger. Pendant ce temps, Odette, écoutait
les plus jeunes, les cajolait lors des moments de tristesse, réparait
les bobos du cœur et du corps. Les enfants, eux, se faisaient plein
de copains.
Partout où passait Marcel, se créait la même ambiance faite de

courage, de ténacité, de respect de l'autre, d'écoute, de volonta-
risme, de fidélité, d'engagement, de disponibilité…
Depuis quelques années, Marcel qui savait compter, disait ne pas
avoir peur du dernier passage. Nombre de ses copains étaient déjà
partis. Il disait avoir fait son chemin sur terre et que la suite pou-
vait advenir à tout moment. Ses enfants, ses petits enfants, ses
arrières petits enfants, tous se serreraient autour d'Odette. Et c'est
ce qui s'est passé. Marcel est parti tranquille. Toute sa famille l'a
accompagné. Mais aussi, les Anciens de Championnet, les Anciens
Combattants, les Anciens élèves d'écoles où Marcel avait travaillé,
des anciens et anciennes des colos, de Crest Volant, de la gym,…

Bref, toutes ses familles sont venues dire 
« Merci et salut Marcel».

Bernard Besse

TÉMOIGNAGES
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Marcel au Ker



En 2010 il devenait évident que les difficultés liées à la quali-
té d’isolation phonique insatisfaisante et la tendance actuel-
le à l’équipement de kitchenettes individuelles allaient

rendre incontournable le projet d’une nouvelle réhabilitation.

C’est pourquoi une réflexion a été menée au sein de l’Association.
Des différents échanges avec les partenaires institutionnels, plus
particulièrement la Mairie de Paris, ont émergé trois autres axes
forts :
• Le soutien de la mairie de Paris a pour corollaire l’obligation de
s’inscrire dans le plan climat de la Ville de Paris qui interpelle sur
les sources d’économies d’énergie et les mesures à prendre en
matière d’isolation thermique et de recours à l’énergie renouve-
lable.
• Financièrement le point d’équilibre de l’exploitation de l’opéra-
tion est indissociable d’un projet d’extension pouvant accroître
significativement la capacité d’hébergement du foyer. Cette option
a bénéficié d’une bienveillance certaine devant l’opportunité d’une
opération réunissant à la fois la faculté d’extension du logement
social à paris intra-muros et la spécificité de l’Association porteu-
se du projet de bénéficier d’un potentiel important de droits à
construire.
• Toutes les nouvelles constructions à caractère collectif
accueillant soit des personnes hébergées, soit du public, doivent
être accessibles PMR (personnes à mobilité réduite), de plus notre
site doit, en principe, se mettre en conformité à ce sujet pour
2015. Il nous semble cohérent d’inscrire cette obligation dans la
démarche innovante que constitue notre projet de réhabilitation/
extension du FJT.

Passons quelques épisodes pour faire le point sur le projet qui a
reçu l’aval du Conseil d’Administration.

Les grandes lignes du projet sont de :
• construire en bordure de la rue Georgette Agutte une extension
au-dessus du bâtiment existant pour créer 45 logements indivi-
duels accessibles PMR, ainsi que des espaces de bureau et d’ani-
mation ;
• équiper chacun des 96 logements du bâtiment d’origine du FJT
de kitchenettes individuelles ;
• améliorer l’isolation phonique du bâtiment Foyer existant ;
• créer 10 logements accessibles PMR dans les espaces communs
sur les deux ailes du bâtiment ;
• inscrire la totalité de cette opération dans le plan climat de la
ville de Paris ;
• mettre en conformité notre site au regard de l’obligation e l’ac-
cessibilité PMR.
La pré-étude du projet architectural a été réalisée par H.M.
Duplantier, architecte déjà partenaire de l’Association dans l’étu-
de du schéma directeur de la restructuration du site Parisien de
Championnet.
Depuis quelques temps sont menées les études de faisabilité du
projet ainsi que celles mettant en évidence les performances
actuelles des bâtiments.
Les géomètres sont à l’œuvre, les sols ont été sondés, l’isolation
phonique a été mesurée et nous attendons prochainement la venue
d’un bureau d’étude devant réaliser un audit énergétique du FJT.
Par ailleurs des discussions ont été menées avec les salariés du FJT
et les résidents autour de la critique de l’existant et la prospecti-
ve d’une réhabilitation et d’une extension.

Déjà trois comités de pilotage, réunissant les partenaires poten-
tiels de l’opération, ont été tenus. Ces comités ont pour objectif :
• d’engager une dynamique de co-construction du projet par les

Sur le site parisien

Foyer Jeunes Travailleurs

Ouvert en 1967, le FJT Championnet a tout d’abord accueilli uniquement une population masculine ; la réhabili-
tation menée entre 1996 et 1998 lui a permis de s’ouvrir à la mixité et sur le plan architectural de doter chaque
logement d’une salle d’eau individuelle.
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acteurs du territoire et de la faire correspondre au mieux aux réa-
lités et besoins du territoire ;
• de valider collectivement la démarche du projet ;
• de réunir un tour de table des partenaires financiers du projet ;
• de déterminer les conditions de réalisation du FJT en mettant en
cohérence les dimensions sociales, financières, architecturales de
l’opération et en veillant à leur respect durant le processus de réa-
lisation.
Le prochain stade sera l’obtention de l’agrément de maîtrise d’ou-
vrage, indispensable pour pouvoir mener à bien notre opération

immobilière et solliciter les aides de nos partenaires.

Pour mener à bien la dynamique de notre FJT, pour en préserver
les acquis et en permettre le développement, il devient de plus en
plus nécessaire de veiller aux conditions d’hébergement et d’exer-
cice du projet socio-éducatif du F.J.T. C’est pourquoi notre projet
de réhabilitation/extension prendra une place prépondérante
dans la réflexion, l’action et l’investissement de l’équipe du Foyer,
plus particulièrement pour ses cadres.

Jean-Pascal Frebault

Un Foyer Jeunes Travailleurs, c’est une résidence qui loue des chambres à des jeunes travailleurs. 
L’Association Championnet a le sien dans le 18ème arrondissement de Paris

L’équipe du FJT dans la vie de tous les jours….

Lucille, animatrice au Foyer a organisé
avec d’autres animateurs un petit
«goûter» afin de promouvoir un
débat. Sur cette photo, elle essaie de
motiver Issaika (dit Chacoul) afin qu’il
soit présent à cette soirée.

Yann en plein travail
avec Maxime, un
résident pour qui
il prépare une
attestation
d’hébergement.

Chantal, directrice
adjointe du Foyer
faisant le point avec
Sandrina sur ses
démarches
administratives.

Mickaël, animateur (t-shirt vert), en action
dans une soirée jeux avec les jeunes du Foyer.

Camille, animatrice socio-éducative,
aidant Fatou dans l’envoi d’une
photocopie dans le cadre d’une
recherche de logement.
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Dans le dernier Entre-Nous, nous avons publié un interview
de Viviane Condat, Directrice de ces deux institutions. Mais,
cet article, au lieu de nous rassasier, nous a fait l’effet d’une

véritable «mise en bouche», et nous souhaitions réaliser une pré-
sentation des nombreuses activités qui ont, à présent, rejoint
Championnet. C’est donc avec curiosité que j’ai accompagné
Bernard Besse dans cette aventure et l’ai suivi dans ce quartier de
Ménilmontant…
Il m’avait pourtant prévenu «vous allez voir, l’accueil est
incroyable!», mais en fait, jamais je ne me serais attendue à une
telle atmosphère et à autant de partage… Les bâtiments se trou-
vent dans ce quartier si particulier qu’est Ménilmontant. Tous sont
à la fois tout près et éloignés, à tel point que l’on croirait que tout
ce petit quartier appartient à nos nouveaux amis.
Cécile Rallet, Directrice Adjointe et donc bras droit de Viviane
Condat, nous a accompagnés au travers des rues, des ateliers et
des couloirs…

La première visite a eu
lieu dans l’atelier céra-
mique. J’ai découvert
Marie, qui sculptait des
personnages qui en
plus d’être magni-
fiques, qu’elle le veuille
ou non, étaient à son
image, tout longilignes
et foncés

J'ai croisé Philippe, qui
très fier, me  montrait
un à un ses plateaux et
ses plats, qu’il signait
au dos…
On m’a fait découvrir
la passion, le désir, la
bonne humeur… et le
partage… qui y règne.

Cécile nous a ensuite fait découvrir les ateliers coutures… et
comme dans la caverne d’Ali Baba, mes yeux s’émerveillaient
devant ces foulards si colorés, ces tissus peints à la main et tous

ces sourires sur ces visages…
Tout au début de notre visite,
j’avais trouvé incroyable que
Bernard Besse, notre Vice-
Président, dès son entrée dans
un atelier, aille serrer la main à
chacun, et avait pour tous un
petit mot gentil, même si 20 ou
30 personnes s’y trouvaient…
Ma timidité, ou ma non-
connaissance des lieux, m’ont
empêché de le faire, mais, plus les minutes et les heures s’écou-
laient, et plus le désir de les connaître chacun individuellement
était présent.

Toutes ces petites mains qui coupaient, cousaient… Il s’agit de
répondre à des commandes d’entreprises ou d’administrations qui
trouvent là un savoir faire, une souplesse pour des réalisations en
petit nombre, une qualité du travail rendu…

L’établissement comprend aussi un atelier rénovation, mais bien
entendu la peinture et les revêtements ne se faisant pas sur les
lieux, nous n’avons pas vu ces travailleurs. En ce qui me concerne
j’avais déjà eu la curiosité d’aller les voir lorsqu’ils ont totalement
réhabilité la salle du self, au siège du 14 rue Georgette Agutte et
qui, en un été, l’ont transformé en un Café avec une décoration
très contemporaine type Loft New-Yorkais.
Cécile nous a donc ensuite accompagnés à l’Atelier menuiserie…
à cet endroit, rempli de bois et de machines, ils fabriquent des
meubles sur mesures, en restaurent d’autres, font même un peu
de marqueterie…

Là encore que de passion…
Après être passés par l’atelier dessin où se préparaient les déco-
rations du self pour Pâques, nous avons atterri, à l’atelier condi-
tionnement :

visite à l’esat* et au caj* de ménilmontant

L’Association Championnet a eu le plaisir d’ac-
cueillir deux nouveaux établissements au 1er janvier
2012 : l’Esat et le CAJ de Ménilmontant.
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(*) ESAT : Établissement et service d'aide par le travail - CAJ : centre d'accueil de jour



La joie que j’ai eue dans toutes ces rencontres a, je crois, été par-
tagée par beaucoup!

Même Bernard Besse, qui, si je
peux me permettre, s’est laissé
entraîner par cette ambiance
« bon-enfant » (preuve en
image!).
Puis, découverte de l’atelier le
plus appétissant : le condition-
nement de chocolat… où, là
encore, la bonne humeur
régnait mais je pense que le

chocolat n’y était pas pour rien !!!

Le travail que j’ai vu s’effectuer sous mes yeux m’a certes impres-
sionné, par, à la fois le savoir-faire, la patience, l’accompagnement

des éducateurs… mais cet après-midi passé dans ces locaux m’a
enrichie d’une expérience nouvelle… J’ai rencontré des gens, j’ai
partagé des rires, j’ai aimé ce que j’ai vu et je suis ravie que cet
établissement fasse partie de l’Association Championnet.
Merci à Bernard Besse qui m’a permis de faire cette découverte, à
Cécile, qui a été une guide parfaite, et à Viviane, qui comme à son
habitude a ouvert ses portes avec sourire et générosité !
Et un grand pardon à tous ceux que j’ai rencontré, même parfois
photographié, mais que je n’ai pas cité ou publié les photos… la
place manquait, mais sachez que vous restez tous dans nos cœurs
et merci à vous de m’avoir fait partager un petit peu de votre
temps… À très bientôt j’espère…

Marjorie
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championnet
9

Quatrième édition du «Printemps extra Solidaire», organisée
par l’ESAT Ménilmontant et la Mairie du 18e

L’ESAT Ménilmontant avait rassemblé, du 15 au 20 mai sur la place des Abbesses - Paris 18e,toutes les richesses de savoir faire
et de savoir être des travailleurs en situation de handicap.
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Championnet-loisirs Centres de vacancesCentres de vacances

Cette année une trentaine d’enfants et adoles-
cents parisiens ont débarqué dans les chalets
de Saint-André et du Christomet à Megève
pour le traditionnel séjour ski organisé par
CHAMPIONNET LOISIRS.

Et on peut dire que pour l’occasion Mme Neige a sorti
son manteau des grands jours, plus de 3 mètres au
niveau des pistes !!! Les enfants, dont certains sont

fidèles à ce rendez-vous depuis plus de cinq ans, n’avaient
jamais vu autant de poudreuse sur le domaine du Jaillet. Autant
vous dire qu’avec une neige comme celle-ci, les pistes noires,
rouges, bleus et vertes ont charmé tous les enfants de la colo, et
si malgré cela, certains ne se sentaient pas la force de skier toute
la journée, pas de soucis… les animateurs étaient présents pour
proposer une multitude d’activités au chalet l’après midi.
Quand aux soirées, très tendances, grâce notamment au Casino
de Megève qui a accepté de s’installer au chalet pour le temps
d’une soirée et surtout grâce à la boom VIP qui a accueilli
quelques guest-stars telles que «BIG ALI» et DJ MOMO.
Merci au personnel de l’IME Saint-André, pour tous les services
qu'il nous a rendus et qui a
contribué au bon déroulement
de notre séjour.
Prochain RDV avec les séjours
de vacances, du 7 au 21 juillet
au Ker Trez Malaouen…

Mickaël
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megève

Les jeunes de l’IME-PRO* ont participé aux concours photos lancé par la
Ville de Megève sur le thème « Vis ma station ».
Deux dessins ont été récompensés du 3ème et 4ème prix. Une œuvre individuelle
et une œuvre collective. Toutes nos félicitations aux artistes qui ont participé,
à ceux qui ont été récompensés et à leurs animateurs.

Olivier Mornay - Classe du Chalet de Saint-André.

Dix jeunes - Classe du Chalet de Saint-André.

Les Établissements

(*) IME-PRO : Institut médico éducatif professionnel
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Les Établissements



Quelle chance de vivre au milieu d’un si bel environnement !!!
Voilà ce que nous nous sommes répétés chaque jour durant ces
deux semaines de vacances de février. Et oui ! Le soleil et la

neige étaient au rendez-vous.
Nous avons pu profiter au maximum des montagnes qui nous entou-
rent,
Luges, raquettes, pique-nique et crème solaire ont été nos principaux
alliés pour découvrir ensemble les plaisirs de la neige.
Chaque jour, Assia, Estelle et Sonia se sont retrouvées pour une nou-
velle aventure à Megève ou à Plaine Joux. Thibaut (tout juste arrivé
à l’Envol) nous a rejoints pour une activité auprès des chevaux aux
Contamines Monjoie. L’occasion de faire connaissance avec les autres
jeunes et ses éducatrices.
Échanges, découvertes, expériences, convivialité, et surtout une
bonne dose de plaisir !!!!
Qu’il fait bon vivre en Haute-Savoie !!!

Les éducatrices de l’Envol* (Maison Bleue – Sallanches)
Nathalie et Lucile

* L’accueil de Jour Administratif, l’Envol a ouvert son service en 2011

Au service d’accueil de jour à l’Envol

Vacances de février 2012 à l’Envol
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Propos de Gwénaël lors de l’inauguration (extraits) :
«L’APAC 29 a été créé en 1991 sous l’impulsion de l’association
Championnet et de l’association Vivre. À l’origine du projet, Il y
avait une volonté de créer une structure à vocation écono-
mique pour des personnes ayant des difficultés à s’insérer dans
des entreprises classiques. En partenariat avec la commune de
Lothey, il a donc été décidé de créer un atelier de fabrication
de palettes (pas de scierie) qui rapidement a employé, et avec
des moyens modestes, une quinzaine de personnes. Parallèle-
ment à cela, en 1995, une activité de restauration a été créée,
de type cafétéria à Quimper qui emploie actuellement 6 per-
sonnes.
À partir des années 2000, à Lothey, nous avons procédé à des
travaux d’agrandissement et de modernisation des infrastruc-
tures qui se sont poursuivis pendant plusieurs années. Les
effectifs ainsi que les chiffres d’affaires ont progressé sans faire
de vagues mais non sans peine.
Les premières réflexions sur le projet de scierie datent de 2007.
À cette période le contexte était le suivant :
• On assistait à une diminution du nombre de fournisseurs
(scieries) susceptibles potentiellement de nous approvisionner.
Cette évolution nous inquiétait et donc la possibilité de scier
notre bois apparaissait comme la solution.
• Parallèlement à cela, il existait une ressource forestière en
COB** (épicéa de Sitka) qui était partiellement mobilisée.
• La perspective d’une scierie c’était aussi la perspective de
nouveaux marchés.
Mais par-dessus tout, il y avait une volonté de se développer,
de créer des emplois et de donner une nouvelle dynamique à
notre entreprise adaptée.
Donc voilà, cinq ans après, on’y est. Je passerai sous silence les
soucis liés au montage d’une telle opération. Nous avons

construit une scierie moderne qui exploite uniquement des
bois locaux dans un rayon moyen de 60 km à la ronde. Cette
scierie approvisionne d’ores et déjà notre atelier palette et
nous avons pour objectif dans les semaines, les mois prochains,
de produire des bois destinés aux marchés de la construction,
charpentes, voliges, etc. Nous souhaitons ainsi valoriser au
mieux une matière première comme le bois qui, nous le pen-
sons, a « le vent en poupe » comme l’affirme notre nouveau
slogan «Le bois d’ici transformé par les hommes d’ici». 
Conformément aux objectifs affichés, nous avons procédé au
recrutement de 12 personnes entre 2011et 2012 et nous espé-
rons étoffer encore un peu les effectifs d’ici la fin de l’année.

Et maintenant, que j’ai planté le décor, je voudrais, avant tout,
remercier les femmes et les hommes, et ils sont nombreux, qui
nous ont accompagnés dans cette aventure.
En premier lieu :
• Je voudrais sincèrement remercier le personnel de l’APAC 29
pour son engagement sur ce projet et son implication sans
faille dans la vie de l’entreprise. Un projet comme celui-ci ne se
mène qu’avec une équipe solide. Vous pouvez être fier du tra-
vail réalisé. Petit message pour le personnel : l’aventure n’est
pas terminée…
Ensuite :
• Je voudrais également remercier les dirigeants de l’Associa-
tion Championnet et l’Association Vivre qui m’ont fait
confiance et qui m’ont soutenu sur ce projet…»
Gwénaël remerciera ensuite les autorités, les élus, les partenaires
financiers et techniques, toute la chaîne humaine qui a contribué
à cette superbe réalisation, sans oublier le bagad qui accompa-
gnera musicalement cette journée.

MF pour Entre-Nous

Le vendredi 30 mars 2012, a eu lieu l’inauguration de la scierie de l’APAC 29 (Atelier Protégé Associa-
tion Championnet)… et quelle inauguration ! Merci à Gwénaël Tanguy pour cette superbe journée, qui
nous a permis de découvrir LA scierie !

Lothey – Finistère

Une naissance à l’APAC 29*

Les Établissements

(*) APAC 29 : Atelier protégé de l'Association Championnet
(**) COB : Centre Ouest Bretagne
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l’APAC 29 (suite)
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La Formation
Il faut être licencié dans un club affilié à la Fédération Française de
Tennis. Ensuite, il faut suivre la formation d’arbitre A1 organisée
par la Commission d’arbitrage.

Tout d’abord, ce qu’il faut savoir, c’est qu’il existe des arbitres et
des juges-arbitres (voir tableau ci-dessous).
• L’arbitre de chaise (celui de la chaise haute) est chargé de la
direction d’une partie. Il juge la matérialité des faits (notamment
si la balle est bonne ou faute) et veille au respect des règles du jeu
et du code de conduite. Il peut aussi assister le juge-arbitre.
• Le juge de ligne seconde l’arbitre de chaise en jugeant les
balles sur une ligne. Il annonce notamment à haute voix les balles
« fautes» et confirme du geste approprié les bonnes balles.

La formation se déroule sur 3 demi-journées en alternant théorie
et pratique. L’examen consiste en un quizz de 20 questions choi-
sies parmi les 65 questions à connaître au sujet du règlement.
Enfin le candidat devra arbitrer une partie officielle sous les yeux
d’un formateur.
Comment devenir juge-arbitre de tournoi ou
de rencontres par équipe?
Le juge-arbitre de tournoi de niveau 1 (JAT1 est compétent dans
son club où est détenue sa licence).
La formation des juges-arbitres de tournoi se passe sur 6 séances
sur la base des modules de formation de JAT1.
L’examen consiste en une épreuve :
• théorique qui repose sur un jeu de question-réponse ;
• pratique de constitution de tableaux ;

Ses domaines d’intervention :
• tournois internes sans limitation de
classement ;
• tournois de jeunes autorisés par la
Ligue ;
• tournois open de Non Classés et
4ème série.
Il peut être l'adjoint d'un JAT2 sur tout tournoi, mais il n’a pas de
compétence pour les rencontres par équipes.

La formation des juges-arbitres de rencontres par équipe (JAE) a
lieu sur une séance basée sur la connaissance de la feuille d’arbi-
trage et l’établissement de l’état des résultats.
L’examen consiste en une épreuve :
• théorique qui repose sur un jeu questionnaire de connaissances
du règlement ;
• pratique compréhension de la feuille d’arbitrage et établisse-
ment de l’état des résultats.

Le JAE1 est compétent pour diriger, sur le territoire de la Ligue à
laquelle il appartient, toute rencontre, jeunes – seniors - seniors+,
par équipes, de niveau départemental ou régional non qualifica-
tive aux championnats de France.
Les JAT1 et JAE doivent, singulièrement, connaître 111 questions
du fascicule «L’arbitrage en 255 questions».

Témoignages de personnes inscrites pour 2012
à la formation arbitrage pour Championnet-
Sports

Jérôme Michaut, nouvel adhérent à Champion-
net-Sports a passé la formation arbitre A1

théorique, en février dernier : « j’ai suivi
cette formation pour répondre à une
demande du club qui était en quête de
candidat. Cette expérience a été satis-

faisante et amusante, elle m’a égale-
ment permis de rencontrer des personnes

dans une ambiance bon enfant ». Il lui reste à
passer la partie pratique courant Mai où il s’agira d’arbitrer un
match officiel.

«Le Monsieur ou la Dame, perché(e) tout là-haut !»
ou «Comment devenir arbitre au tennis ?»

Championnet-Sports

Qualifications

Filière Niveau 1 Niveau 2 Niveau 3

Arbitres A1 A2 A3

Juges-Arbitres de tournoi JAT1 JAT2 JAT3

Juges-Arbitres de
rencontres par équipe JAE1 JAE2 JAE3

À Championnet-Sports on ne s'occupe pas que des muscles ! La preuve, la section
tennis, soucieuse de son développement et de ses engagements avec la Fédération,
se doit de posséder dans son groupe des arbitres bien formés et diplômés. Les volon-

taires sont rares mais quand ils sont sollicités certains acceptent, d'abord « pour
voir », et ensuite «ne regrettent pas ».
Ce sont donc sept personnes qui se sont lancées dans l'aventure. 
Entre-Nous a enquêté, c'est du sérieux !
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José Ferry Chapuis, adhérent et joueur de
longue date au club : «c’est une expérience
que je recommande, cette formation est
bien organisée par la Fédération, elle est
bien faite avec d’excellents supports
(fiches théoriques en ligne sur internet) et il
y a une bonne ambiance. Elle permet aussi
d’arbitrer des matches pour l’équipe 1re Hommes qui joue cette
année en pré-national. De plus, elle est intéressante car on est
amené à voir les deux faces (arbitre et joueur)».
Pour valider sa formation, il incombera à José d’arbitrer un match
officiel au club du PUC courant mai.

Basile Amoris, le benjamin du groupe qui est
joueur de l’équipe 1 des 13/14 ans s’est pris
au jeu et passe cette formation : « j’ai
réussi la partie théorique en Janvier der-
nier et je dois passer à la pratique courant

Avril par l’arbitrage d’un match de jeune
en 4ème série au Racing Club de France.

Cette expérience m’a permis d’en savoir plus sur les règles, la
partie théorique est un peu longue mais c’est intéressant pour
ceux qui aiment le tennis d’en apprendre toujours plus.
Cela me permet de voir des matchs de tennis sur la chaise
haute d’arbitre qui est la meilleure place pour suivre le spec-
tacle ! Enfin, c’est une force supplémentaire, quand je suis moi-
même sur le court, en match, je n’ai pas de souci à me faire
pour compter les points ou appliquer une règle face à mon
adversaire».

Nous leur souhaitons une pleine réussite pour leur partie pratique
à homologuer et si cela suscite des vocations ou donne envie à
d’autres, n’hésitez pas, rapprochez-vous de vos professeurs qui
seront à – même de donner suite.

Richard Dalier, adhérent depuis 5 ans au club, est le premier à être
qualifié en arbitre : « je peux dès à présent arbitrer des matchs et
même pour n’importe quel club, par exemple dans un club qui

se situe sur mon lieu de vacances, si je veux. Cette expérience
est valorisante puisque l’on rentre en profondeur dans les
règles du tennis, on se rend compte à quel point on ne connaît
pas si bien le règlement.
On côtoie le milieu de l’arbitrage avec la routine du chrono
notamment pour le changement de côté et le déclenchement
de ce même chronomètre pour l’échauffement.
C’est aussi l’idée de rendre service aux joueurs qui n’ont plus
qu’à se focaliser sur leur jeu point par point, du coup ils se sen-
tent plus libérés. Comme j’ai pris du plaisir à la suivre, je sou-
haite pour avancer passer la formation du JAT.
Avant cela, j’aurai d’autres épreuves pour me perfectionner,
notamment le 17 Mai où j’arbitrerai une demi et finale de
championnat de France au club Lagardère.»
Un grand bravo pour ce succès et cet enthousiasme.

Olivier Harmand, adhérent de plus de 5 ans,
qui lui a passé la formation de juge-arbitre
de rencontre par équipe (JAE), en février,
également sur trois samedis et un samedi
pour l’exam : « j’ai suivi cette formation
suite à une demande du club et par envie
d’un enrichissement personnel. C’est une très
bonne expérience qui s’est déroulée avec de la théorie – ques-
tions/réponses du type : savoir gérer les conflits qui peuvent se
présenter, que faire en cas de contestation? En cas de pluie est-
ce que le jeu est dangereux ou pas ? Contrôle des licences et
certificats médicaux.
Il y a eu un gros travail pour connaître toutes les questions de
l’arbitrage inhérentes au poste et j’ai beaucoup potassé». 
Nous félicitons Olivier qui a réussi avec brio son examen.

Que ces témoignages soient une source de motivation supplé-
mentaire pour suivre une telle formation, prête à enrichir les hori-
zons et les connaissances sportives et humaines.

Sportivement
Sandrine

Camp d’été - Championnet-Loisirs



19
entre- nous 

championnet

Dites-moi pourquoi ?
Combien de fois, et de tout temps, ai-je entendu cette question? Même le fondateur, surtout lui, n'a pas
échappé à ce questionnement.

raconte nous championnet, 
l'ancien !
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Je précise : les personnes qui ne sont pas tombées « toutes
petites » dans le « chaudron » de Championnet, ou qui ne
connaissent de Championnet que l'aspect consommateur,

s'étonnent que l'on puisse également exister dans d'autres
domaines aussi spécialisés que les IME, IMPro, SESSAD, ITEP, ESAT,
CAJ, FJT, etc.
« Pourquoi faites-vous tout cela, pourquoi vos Administrateurs
bénévoles s'investissent-ils autant, puisqu'ils ne sont pas
concernés directement par ce milieu?»

Question bien naturelle pour qui ignore le « terreau» dans lequel
fut implanté Championnet. S'inquiéter du sort de la population
ouvrière, besogneuse, du quartier parisien des Grandes Carrières,
aux confins d'alors de la capitale, proposer aux jeunes garçons
(pas de mixité en ces temps lointains de fin du 19ème siècle) des
activités physiques pour préserver leur santé physique et morale,
c'était le rôle des prêtres à l'époque et reconnaissons, qu'ils
n'étaient pas directement concernés, c'était de l'ordre de la mis-
sion.

Forger l'outil Championnet, offrir un lieu de vacances (le Ker en
Bretagne) pour les Jeunes, bien avant 1936 et les congés payés, se
préoccuper du sort des Membres-Soldats de Championnet durant
les deux grandes guerres, ouvrir dès 1928, un préventorium
accueillant des malades et pas seulement des catholiques de
Championnet (rappelons nous la célèbre phrase « Quelque soit
leur Crédo, les laisserez vous mourir à 20 ans?» prononcée dans
un sermon à Notre Dame de Paris lors d'une homélie destinée à
une collecte de fonds pour construire Saint-André à Megève). Tout
cela dépassait la simple activité de quartier. Déjà !

Lorsqu'un foyer très actif de résistance s'organisait, en toute dis-
crétion, au début des années 40, et que s'engageaient aux côtés

de l'abbé Raymond Borme, des gars de 19, 20 ans, tous n'étaient
pas directement concernés dans leur chair ou dans leur famille. Et
pourtant… Ne sommes-nous pas aujourd'hui ce que nous
sommes grâce à ces jeunes-là, de Championnet. Ces garçons qui
ont, pour ceux qui s'en étaient sortis, plus de 90 ans maintenant
et dont je vois partir un à un les derniers.

Quand Championnet-Sports, qui avait une brillante équipe de bas-
ket en Championnat FFBB, qui avait été Championne de France
deux fois, dut choisir entre investir pour continuer de briller avec
les grands ou investir pour accueillir beaucoup plus de… petits,
de jeunes du quartier, ses administrateurs n'ont pas hésité long-
temps avant de choisir la seconde option.

Lorsqu'au détour des années 60, fut créé le FOYER de Jeunes Tra-
vailleurs, lorsque dans les années 70 il fallut fermer les prévento-
riums (au nombre de cinq) et que la décision fut prise de se tour-
ner vers le médico-éducatif et social, les administrateurs de
l'Association n'étaient pas précisément concernés. Sauf, sauf, et
c'est là le plus important, que tout ce qui touche à l'Homme, et
notamment en le fragilisant, concerne, interpelle, les membres
engagés dans l'action de Championnet. Appelez cela de la fidélité,
de l'altruisme, que sais-je.
En fait c'est beaucoup plus simple. Parole d'Ancien !
En adhérant à Championnet (AC ou CS) on accepte de porter un
regard sur l'Homme et on s'engage à agir en fonction de ses
propres moyens. Cet engagement (qui n'a rien de ringard) est un
moteur. Cette fidélité aux objectifs est un contrat anti-pannes.
Tant qu'il y aura des Adhérents, de cette trempe, à Championnet,
avec cet état d'esprit, travaillant en commun, la question du
« Pourquoi faites-vous tout cela… » continuera, heureusement
d'être posée et de créer de nouveaux engagements.

L'Ancien



23 juin
Tournoi intergénérationnelde Footballau Stade Dauvin

20 juin à 17 h

et 23 juin à 16 h

Spectacle de GRS

à l’Étoile du Nord

24 juin à 20 h
Spectacle de

Danse Modern
Jazz

au théâtre du

Rutebœuf-Clichy

18 juin à 20 h

et 23 juin à 21 h
Spectacle de

Danse classique

à l’Étoile du Nord

19 juin et 22 juinà 20 hSpectacle de Dansecontemporaineà l’Étoile du Nord


